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Résumé 

L’Enquête sur les dépenses agricoles a été développée pour fournir des 
estimations annuelles des dépenses afin de répondre aux exigences de la Loi 
de stabilisation concernant le grain de l’Ouest. Cette loi établit un 
programme de stabilisation des revenus des cultivateurs de céréales dans les 
prairies et dans le district de Peace River en Colombie-Britannique. Le 
présent article décrit le plan de l’enquête de 1979, qui a utilisé un plan 
d’échantillonnage stratifié à deux degrés pour l’échantillon choisi de la 
base aréolaire et une seule strate à tirage complet pour l’échantillon choisi 
d’une liste. 

 
Mots-clés : Enquête sur les dépenses agricoles; plan d’échantillonnage stratifié à 

deux degrés; base aréolaire; estimation. 

 
 

1 Objet et historique 
 

L’Enquête sur les dépenses agricoles (EDA) a été élaborée pour fournir 

des estimations des dépenses pour la Loi de stabilisation concernant le 

grain de l’Ouest, qui est un programme de stabilisation du revenu pour 

les céréaliculteurs des Prairies et du district de Peace River, en 

Colombie-Britannique. Agriculture Canada a divisé cette région en 

10 zones de sol, composées de districts agricoles. Les estimations de 

l’EDA doivent être fournies à l’échelle de la zone de sol et de la 

province. 
 

Une enquête pilote a été menée en mars 1976, et des enquêtes à grande 

échelle ont été menées en mars 1977 et 1978. Le présent document décrit 

le plan de sondage de 1979 qui intègre le plan de sondage utilisé pour 

l’enquête de 1977 et certaines modifications qui ont été apportées pour 

les enquêtes subséquentes. 

 

2 Aperçu du plan de sondage 
 

Le diagramme de la figure 1 résume le plan de sondage de l’EDA. Au total, 

4 des 10 zones de sol traversent les frontières provinciales. Afin de 

produire des estimations provinciales, ces quatre zones ont été divisées 
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en deux parties distinctes par province. Par conséquent, pour le plan de 

sondage, toute la zone de l’EDA a été divisée en 14 régions qui sont des 

intersections de zones de sol et de provinces. Le plan de sondage était 

indépendant dans chaque région. 
 

Figure 1 Plan de sondage pour l’Enquête sur les dépenses agricoles 1979. 
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Un échantillon tiré d’une liste a été utilisé pour repérer deux types 

d’exploitations agricoles. Le premier type était les fermes 

particulières. Il s’agissait de fermes spécialisées qui avaient des 

valeurs extrêmement importantes pour des produits comme les cultures ou 

le bétail comparativement aux autres fermes de la même région. Ces fermes 

ont été incluses dans l’échantillon avec une probabilité de 1. 
 

Le deuxième type d’exploitation agricole choisi pour l’échantillon tiré 

d’une liste comptait les pâturages communautaires fédéraux et 

provinciaux, les pâturages en association et les réserves de pacage qui 

comptaient 2 000 acres ou plus. Comme les fermes particulières, elles ont 

été incluses dans l’échantillon avec une probabilité de 1. 
 

Ces pâturages communautaires ont été ajoutés de cette façon parce qu’ils 

avaient causé des problèmes dans les enquêtes précédentes lors du 

dénombrement et, plus tard, lorsque les données d’enquête ont été 

imputées pour données manquantes ou erronées. Toutes les dépenses 

engagées pour les pâturages sont payées par les agriculteurs eux-mêmes. 

Par conséquent, lors du dénombrement de ces exploitations, il n’était 

pas nécessaire de remplir la partie du questionnaire portant sur le 

bétail et les dépenses puisque les agriculteurs déclaraient déjà ces 

renseignements. Comme ces exploitations ne sont certainement pas 

typiques, en raison de la grande superficie totale des terres et de 

l’absence de bétail ou de dépenses, il ne serait pas souhaitable 

d’imputer ces valeurs à d’autres fermes. Il a donc été décidé de les 

identifier avant le recensement et de les traiter séparément lors de 

l’imputation. 
 

Le plan utilisé pour la base aréolaire était un plan stratifié à deux 

degrés dans chaque région. Le premier degré a été la sélection des unités 

primaires d’échantillonnage (secteur de dénombrement ou SD) et le 

deuxième, la sélection des unités secondaires d’échantillonnage 

(segments). Les SD ont été séparés en deux grandes strates : agricole et 

non agricole. Un SD agricole comprend au moins une ferme dont 

l’emplacement principal est situé à l’intérieur du SD. L’emplacement 

principal d’une ferme est défini comme l’immeuble principal ou l’entrée 

principale. 
 

Le premier degré consistait à stratifier davantage les deux principales 

strates en groupes homogènes de SD. Ensuite, après avoir déterminé la 
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taille de l’échantillon à attribuer à chacune de ces strates ultimes, un 

échantillon aléatoire simple et répété de SD a été sélectionné dans 

chacune d’elles. 
 

Les SD sélectionnés ont ensuite été divisés en parcelles de terre de 

taille égale appelées segments pour le deuxième degré. Un échantillon 

aléatoire simple de segments a ensuite été sélectionné à partir de chaque 

SD. 
 

Chaque ferme qui avait des terres situées à l’intérieur des segments 

sélectionnés et dont les ventes de produits agricoles s’élevaient à 250 $ 

ou plus au cours de l’année précédente a été dénombrée. Toutes les fermes 

particulières ont été dénombrées. De plus, tous les pâturages 

communautaires ont été inclus dans l’échantillon, mais ces exploitations 

n’ont pas été dénombrées. Un questionnaire a plutôt été envoyé par la 

poste au bureau principal responsable de l’ensemble de l’exploitation de 

ces pâturages. Chaque fois qu’une ferme particulière ou que l’un des 

pâturages communautaires de l’échantillon tiré d’une liste tombait dans 

l’un des segments sélectionnés pour l’échantillon aréolaire, il n’a pas 

été dénombré de nouveau et n’a donc pas contribué à l’estimation du 

segment. 
 

Le tableau 1 de l’annexe A présente la répartition finale de 

l’échantillon par région et le nombre prévu de fermes pour l’échantillon 

total. 

 
3 Base de sondage 
 

La population cible était constituée de toutes les fermes des trois 

provinces des Prairies et du district de Peace River, en Colombie-

Britannique, dont les ventes de produits agricoles s’élevaient à 250 $ 

ou plus au cours de l’année précédente. 

 
3.1 Base aréolaire 
 

La base aréolaire était composée de tous les secteurs de dénombrement 

(SD) du Recensement de 1971 qui couvraient la région cible. Tous les SD 

du noyau urbain (code de région métropolitaine de recensement = l ou 2) 

et les SD des réserves indiennes ont été éliminés de cette base de 

sondage. Les données du recensement ont été synthétisées au niveau du SD 
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pour servir de base aréolaire. Le plan de sondage pour la base aréolaire 

de l’enquête de 1977 reposait sur les données du Recensement de 

l’agriculture de 1971. Les données du recensement de 1976 ont commencé 

à être diffusées en août 1977. Il était trop tard pour procéder au 

remaniement de l’enquête de 1978 en fonction de ces renseignements plus 

à jour. De plus, aucun renseignement sur les dépenses n’a été recueilli 

dans le Recensement de 1976, et les ventes totales ont été déclarées 

dans des fourchettes générales seulement. Le Recensement de 1971 a fourni 

des données mieux adaptées à un plan de sondage sur les dépenses. 
 

Les données du Recensement de 1976 ont toutefois été utilisées pour 

mettre à jour les données sommaires des SD de 1971 sur la superficie des 

terres et le nombre d’animaux d’élevage. Cette information a été utilisée 

dans l’EDA de 1978 pour déterminer si un SD était passé de « agricole » 

à « non agricole » et inversement, et pour mettre à jour la 

stratification des SD. Les mêmes strates ont été utilisées pour l’enquête 

de 1979. Certaines frontières des SD avaient changé entre les deux 

recensements. Il a donc été plus difficile d’attribuer les données des 

SD de 1976 aux SD de 1971. S’il y avait une correspondance de 1:1 entre 

un SD de 1976 et de 1971, alors toutes les données de 1976 ont été 

attribuées à ce SD de 1971. Si un SD de 1976 correspondait à deux SD de 

1971 ou plus, les données étaient alors réparties également entre les SD 

de 1971 correspondantes. 
 

Après la mise à jour des SD, les valeurs de 1971 et de 1976 pour la 

superficie totale des terres, la superficie totale des terres en culture, 

les six principales céréales, le nombre total de bovins et le nombre 

total de porcs ont été comparées pour chaque SD. S’il y avait des 

changements importants, le SD était attribué à une strate différente de 

celle de 1977, plus compatible avec l’information mise à jour. Étant 

donné que certaines tailles de la population par strate ont été modifiées 

et que l’information était davantage actualisée, la répartition de 

l’échantillon entre les strates dans la même région a été recalculée pour 

chaque région dans l’EDA de 1978. Pour ce faire, on a déterminé la 

répartition optimale pour plusieurs éléments importants, puis on a décidé 

de la répartition de compromis finale. La même répartition a été utilisée 

pour l’EDA de 1979. 
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En utilisant les données du recensement de 1976 pour mettre à jour les 

SD, on a constaté que certains SD étaient passés d’agricole à non agricole 

et inversement. Les SD qui sont devenus agricoles depuis 1971 ont été 

affectés à la strate ayant la catégorie de ventes la plus faible. Ceux 

qui sont devenus non agricoles ont été placés dans la strate qui contenait 

des SD qui se trouvaient dans une municipalité où il y avait quelques SD 

agricoles. 
 

Les SD non agricoles ont été inclus dans l’échantillon aréolaire afin de 

couvrir la partie de la population qui était devenue agricole depuis le 

Recensement de 1976. Également pour le recensement, toutes les données 

de la ferme ont été attribuées au SD dans lequel se trouvait l’emplacement 

principal de la ferme. Par conséquent, il était possible qu’un SD soit 

classé comme non agricole, c’est-à-dire qu’il n’y ait pas d’emplacement 

principal de ferme à l’intérieur de ses frontières, mais qu’une certaine 

activité agricole y ait lieu quand même. 

 
3.2 Base liste 
 

Étant donné que l’EDA a été conçue pour produire des estimations pour 

les postes de dépenses, les fermes ayant de grandes dépenses ont été 

jugées importantes. Le Recensement de 1976 n’a pas recueilli de données 

sur les dépenses, mais a demandé les ventes totales par fourchette de 

ventes. On a donc examiné toutes les fermes dont les ventes étaient 

supérieures à 100 000 $ (la plus grande fourchette de ventes). Ensuite, 

quatre autres critères ont été établis pour la sélection de fermes 

particulières. Ces critères reposaient sur le nombre total de bovins, le 

nombre total de porcs, le nombre total de cultures plus les jachères 

d’été et le nombre total de poulets, et ils ont été établis indépendamment 

pour chaque région. Une règle d’utilisation avec échantillonnage 

aléatoire simple a été utilisée pour déterminer les limites. Dans la 

situation optimale, toute ferme ayant une valeur pour l’article qui 

dépasse la limite est alors précisée. Les limites pour chacun des quatre 

éléments ont été calculées comme suit : 

limite =   N
nY  

où Y est la moyenne de la population pour l’élément dans la région, 

  est l’écart type pour l’élément dans la région, 

 N est le nombre total de fermes dans la région, 
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n  est le nombre de fermes dans l’échantillon pour la région. 
 

S’il y avait trop de fermes qui dépassaient ces limites, les limites 

étaient augmentées en conséquence. 
 

Les pâturages communautaires et les pâturages en association sélectionnés 

pour l’échantillon tiré d’une liste étaient tous ceux des Prairies qui 

comptaient plus de 2 000 acres et pour lesquels nous pouvions obtenir la 

description exacte des terres. Il y en avait 263 au total, la plupart se 

trouvant en Saskatchewan (voir le tableau 1 de l’annexe A). La liste pour 

l’Alberta n’a pas été complétée parce que, pour bon nombre de pâturages 

en association, la description détaillée des terres n’était pas 

disponible. Cette description était nécessaire, car ces exploitations 

couvraient une très grande superficie et auraient certainement chuté dans 

l’échantillon aréolaire, ce qui aurait causé un chevauchement. Les SD 

sélectionnés ont été segmentés de sorte qu’aucun des segments ne 

comprenait l’une ou l’autre de ces exploitations. 

 
4 Plan de sondage, premier degré 
 
4.1 Stratification des secteurs de dénombrement 

agricoles 
 

Dans chaque région, les SD ont été divisés en groupes de SD homogènes 

appelés strates. Puisque le but de l’enquête est de produire des 

estimations des dépenses, il est préférable de stratifier les postes de 

dépenses ou ceux qui sont fortement corrélés avec eux. Les données du 

Recensement de 1971 ont été résumées au niveau du SD et ces données ont 

été utilisées pour la stratification. Le Recensement de 1971 n’a fourni 

des données que sur quelques postes de dépenses, mais il contenait des 

données détaillées sur les ventes. 
 

Plusieurs méthodes de stratification ont été appliquées, puis comparées 

en examinant les variances résultantes des estimations pour environ 

20 éléments. Les quatre méthodes étaient les suivantes : 
 

l) une classification des SD en fixant des limites à la valeur de 

certains objets physiques comme les superficies cultivées et le 

nombre d’animaux d’élevage; 
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2) une analyse non hiérarchique des grappes sur neuf objets physiques 

(nombre de cultures et d’animaux d’élevage); 

3) une analyse hiérarchique des grappes sur des groupes de SD ayant 

des valeurs de ventes semblables; 

4) une classification des SD en 5 à 10 fourchettes de ventes totales. 
 

Les trois premières méthodes ont donné des résultats presque équivalents, 

la troisième donnant des résultats légèrement meilleurs pour les éléments 

financiers. La quatrième méthode était moins bonne, sauf pour les ventes 

totales. 
 

En comparant les quatre méthodes, il est apparu que la première, qui a 

été élaborée pour l’Enquête descriptive sur l’agriculture, visait à 

mesurer les objets physiques et n’était donc peut-être pas la meilleure 

méthode pour mesurer les postes de dépenses. L’analyse par grappes 

utilisée dans les deuxième et troisième méthodes a permis d’utiliser un 

plus grand nombre de variables pour la stratification et a tenu compte 

de la taille et de la spécialisation des SD. Parmi les deux techniques, 

l’analyse hiérarchique des grappes (méthode 3) était plus efficace pour 

déterminer le nombre de grappes ou de strates nécessaires et pour définir 

ces grappes. 
 

La méthode choisie était l’analyse hiérarchique des grappes pour les 

groupes de SD ayant des valeurs de ventes totales semblables (méthode 3). 

La première étape de cette méthode consistait à stratifier les SD en 

groupes par ventes totales. Ces limites de strate ont été établies pour 

optimiser l’estimation des ventes totales. Elles ont été déterminées 

après l’application de règles pour les limites optimales dans une 

répartition égale à chaque strate et aussi dans une répartition optimale 

à chaque strate. Dans la plupart des régions, il y avait trois ou quatre 

de ces grandes strates. La strate des SD ayant les ventes les plus faibles 

est demeurée une strate représentant les régions agricoles marginales. 

Les deux ou trois autres grandes strates ont ensuite été sous-stratifiées 

au moyen de l’analyse hiérarchique des grappes. 
 

Les variables utilisées pour cette analyse étaient le pourcentage des 

ventes de sept éléments par rapport aux ventes totales du SD. Les sept 

éléments étaient le blé, l’avoine, d’autres céréales, d’autres cultures, 

le bétail, d’autres animaux d’élevage et d’autres ventes. Le programme 

de groupement hiérarchique vise à examiner tous les SD du groupe et à 
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les jumeller initialement à des SD semblables. Ensuite, il réunit les 

paires semblables et poursuit ce processus itératif consistant à réunir 

des groupes de SD jusqu’à ce que tous les SD se retrouvent de nouveau 

dans un même groupe. Un diagramme de tout ce processus est produit, de 

sorte qu’à n’importe quelle étape, vous pouvez déterminer le nombre de 

groupes qu’il y avait et les SD qui s’y trouvaient. Les groupes sont 

réunis selon des critères de fusion. Trois critères de fusion différents 

ont été utilisés dans chaque strate importante. Ces critères étaient : 
 

1) l’augmentation minimale de la somme des carrés dans le groupe; 

2) la moyenne minimale des écarts au carré dans le groupe pour la 

nouvelle grappe; 

3) la somme des carrés minimale dans le groupe pour la nouvelle 

grappe. 
 

Les résultats des trois critères ont ensuite été comparés et une décision 

a été prise quant au nombre et au contenu des strates. 
 

Trois exceptions au processus de stratification ont eu lieu. La région 1 

en Colombie-Britannique et les régions 4 et 5 en Alberta étaient trop 

petites pour être stratifiées, et il n’y a donc qu’une strate dans chacune 

de ces régions. Les tableaux 3.1 à 3.3 de l’annexe A donnent une 

description des strates dans quelques régions. 

 
4.2 Stratification des secteurs de dénombrement non 

agricoles 
 

Les SD non agricoles ont été divisés en deux strates dans chaque région, 

à l’exception de la région 1 en Colombie-Britannique et de la région 8 

au Manitoba, qui ont été laissées en une seule strate chacune parce 

qu’elles étaient trop petites. Pour les autres régions, les strates ont 

été définies en fonction du fait que le SD se trouvait ou non dans une 

municipalité où il y avait des SD agricoles. La strate 12 comprenait les 

SD se trouvant dans une municipalité avec certains SD agricoles et la 

strate 11 comprenait les SD non agricoles. 
 

Les régions 4 et 5 de l’Alberta avaient si peu de ces SD qu’il a été 

décidé de ne pas les échantillonner du tout, de sorte qu’il n’y avait 

pas de strates non agricoles dans ces régions. Le biais introduit par 

cette action était considéré comme négligeable. Les tableaux 3.1 à 3.3 
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de l’annexe A indiquent les strates non agricoles dans les régions 

données. 

 
4.3 Répartition de l’échantillon 
 

Une petite partie de l’échantillon a été attribuée aux strates non 

agricoles. Les répétitions dans ces strates avaient un SD chacune et il 

n’y avait habituellement que deux répétitions par strate. Le nombre prévu 

de fermes dans ces SD était assez faible. 
 

Une fois les strates agricoles définies dans chaque région, l’étape 

suivante consistait à déterminer quelle taille d’échantillon était la 

meilleure pour chaque région dans son ensemble, puis pour chaque strate 

à l’intérieur des régions. D’abord, la taille de l’échantillon (nombre 

de SD) a été déterminée pour chaque région, de sorte que les coefficients 

de variation prévus pour les éléments importants se situaient entre 3 % 

et 5 %. Ces tailles d’échantillon ont été converties en nombre prévu de 

fermes, en utilisant le nombre moyen de fermes dénombrées par SD tiré de 

l’EDA de 1976. Un échantillon total d’environ 9 500 était souhaité, et 

les tailles des échantillons ont donc été ajustées pour atteindre cet 

objectif. 
 

Ensuite, l’échantillon pour chaque région a été réparti entre les strates 

de la région. Cela a été déterminé par un compromis sur les répartitions 

optimales pour plusieurs éléments importants. De plus, la taille de 

l’échantillon d’une strate devait être divisible en répétitions de taille 

égale. La répartition dans les strates pour certaines régions est 

indiquée aux tableaux 3.l à 3.3 de l’annexe A. 

 
4.4 Répétition 
 

Une répétition pour l’EDA était un échantillon aléatoire simple et 

indépendant de SD sélectionnés sans remise dans une strate. Chaque strate 

comptait au moins deux répétitions, et celles-ci ont été sélectionnées 

indépendamment avec remplacement. Cela signifiait qu’un SD ne pouvait 

être sélectionné qu’une seule fois à l’intérieur d’une répétition, mais 

qu’il pouvait être sélectionné dans plus d’une répétition. L’une des 

raisons de la reproduction de l’échantillon était de simplifier le calcul 

de la variance. De plus, le fait d’avoir des répétitions dans chaque 

strate a facilité la rotation de l’échantillon entre les strates et à 
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l’intérieur de celles-ci, puisqu’il était possible de faire la rotation 

d’une répétition entière sans affecter les autres répétitions de la 

strate. La conservation de quelques répétitions communes d’une année à 

l’autre a permis de meilleures estimations de la variation au fil du 

temps et aussi une certaine cohérence entre les estimations de la strate 

sur plusieurs périodes d’enquête. 

 
4.5 Sélection de l’échantillon 
 

Pour l’EDA de 1977, un échantillon aléatoire simple a été sélectionné 

pour chaque répétition dans les strates. Cependant, pour les strates 

agricoles, cinq échantillons différents ont été sélectionnés pour chaque 

région. Les estimations pour 14 éléments pour chacun des 5 échantillons 

ont été comparées au total du recensement pour la région. L’échantillon 

choisi pour l’enquête est celui qui se comparait le mieux au total du 

recensement pour la plupart des éléments. 
 

La même procédure a été utilisée pour les enquêtes de 1978 et de 1979 

lorsqu’une rotation de l’échantillon a été effectuée. (Les renseignements 

sur la rotation sont donnés à la section 7). 

 
5 Plan de sondage, deuxième degré 
 

Chaque SD sélectionné au premier degré était divisé en portions de 

terrain de taille égale appelées « segments ». Dans les Prairies et le 

district de Peace River en Colombie-Britannique, la plus grande partie 

des terres sont situées dans des secteurs d’un mille carré appelés 

« sections ». Cela a facilité la segmentation des SD et, dans la mesure 

du possible, les segments étaient composés de trois sections (3 milles 

carrés). Cette procédure a également permis de définir et de localiser 

les segments pendant le dénombrement sur le terrain. 
 

Pour les SD qui n’ont pas été séparés ou qui étaient des villes, les 

segments ont été formés en suivant des limites naturelles comme des 

autoroutes, des rivières, des voies ferrées, etc. 
 

Pour chaque SD sélectionné, un segment a été sélectionné au hasard, sans 

remise, pour chaque tranche de 30 segments du SD. 
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6 Procédures d’estimation 
 

Les fermes particulières et les pâturages communautaires de la base liste 

ont été sélectionnés avec une probabilité de 1. Par conséquent, on leur 

a attribué un facteur d’extension (ou facteur de gonflement) de 1 et 

leurs valeurs ont été ajoutées directement aux estimations de la province 

et de la région correspondantes. 
 

Pour la base aréolaire, chaque ferme qui avait des terres situées dans 

un segment sélectionné et dont les ventes de produits agricoles 

s’élevaient à 250 $ ou plus au cours de l’année précédente a été 

dénombrée. Afin de produire une estimation globale pour la région et 

ensuite pour la province, les données pour ces fermes ont été gonflées 

pour représenter d’abord le SD dans lequel elles étaient situées, puis 

la strate à laquelle chacune appartenait. Pour ce faire, on a multiplié 

les données par un facteur d’extension pour chaque répétition. 
 

Le facteur d’extension comporte deux éléments. Le premier, qui gonfle 

les données au niveau du SD, est l’inverse de la probabilité de 

sélectionner le segment. 
 

Le deuxième élément, qui gonfle les données au niveau de la strate, est 

l’inverse de la probabilité de sélectionner le SD. 
 

Le dernier facteur d’extension est seulement l’élément 1    l’élément 2. 
 

Il existe trois types d’estimations possibles avec ce plan. L’EDA repose 

sur l’estimation pondérée. Pour cette estimation, toutes les fermes de 

l’échantillon sont utilisées dans le calcul des estimations, mais leurs 

données sont multipliées par un poids qui est calculé au niveau de la 

ferme, de sorte que : 
 
 
 

Poids = 
Superfice totale des terres exploitées dans le segment 

Superficie total des terres exploitées 
 
 
 

L’inconvénient de cette méthode est que, étant donné que le poids est 

calculé à partir de la superficie totale des terres exploitées, elle 

pourrait ne pas être idéale pour les éléments qui ne sont pas fortement 

corrélés avec les terres. Les deux autres estimations possibles 
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présentent des inconvénients certains qui sont expliqués dans la note en 

bas de page1. 
 

À l’intérieur d’une région, l’estimation pour la iième répétition dans la 

strate h est : 
 



 
hin

hi hij
j 1

Ŷ y  poids  facteur d’extension 

où 

hijy  la valeur de l’élément pour la jième ferme dans la 

répétition i de la strate h. 

hin  nombre de fermes échantillonnées dans la iième répétition 

de la strate h. 
 

L’estimation pour la strate h est : 
 



 
r

h hi
i 1

Ŷ y / r où r nombre de répétitions dans la strate h. 

 

Les estimations de la région et de la province ne sont que la somme de 

toutes les estimations de strates dans la même région ou province. 
 

La variance de l’estimation est calculée au niveau de la strate. Il 

s’agit de la moyenne de la somme des écarts quadratiques des estimations 

répétées de l’estimation de la strate divisée par le nombre de 

répétitions moins 1. 
 

 
 

Les variances des provinces et des régions ne sont que la somme de toutes 

les variances des strates dans la même province ou région. La variance 

de strate pour les fermes particulières et les pâturages communautaires 

est de zéro puisqu’un recensement complet est effectué pour la base 

liste. 

 

_______________________________ 
1. L’estimation ouverte n’est fondée que sur les fermes de l’échantillon dont l’emplacement principal 

se trouvait à l’intérieur du segment. Aucun poids n’est appliqué. L’inconvénient de cette méthode 
est que seulement environ la moitié des fermes sont utilisées, ce qui signifie que les estimations 
seront moins précises. 

 

 L’estimation fermée est fondée sur toutes les fermes de l’échantillon, mais les données utilisées 
ne concernent que la partie de la ferme située à l’intérieur du segment. Cette estimation n’est 
pas réalisable pour les postes de dépenses recueillis pour l’EDA puisqu’il serait très difficile 
d’attribuer une partie des dépenses à la seule portion du terrain située à l’intérieur du segment. 
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Les coefficients de variation en pourcentage pour les éléments estimés 

sont calculés au niveau de la région et de la province et permettent de 

comparer les variances pour des éléments différents et non reliés. 

 
7 Rotation de l’échantillon 
 

Étant donné que l’EDA doit être menée chaque année, une partie de 

l’échantillon est remplacée tous les ans afin qu’on ne demande pas 

continuellement aux mêmes agriculteurs de répondre. Il n’est pas possible 

de modifier l’ensemble de l’échantillon chaque année parce que de bonnes 

estimations de la variation au fil des ans ne sont possibles que si une 

partie de l’échantillon est conservée. Au total, 30 % de l’échantillon 

de 1977 a fait l’objet d’une rotation pour l’enquête de 1978 et 20 % 

pour l’enquête de 1979. On s’attend à ce que 25 % de l’échantillon fassent 

l’objet d’une rotation au cours des deux années suivantes. Cela signifie 

que tout l’échantillon sera remplacé par l’enquête de 1981. 
 

La rotation pour l’enquête de 1979 a été répartie le plus également 

possible entre les strates. Les répétitions devant faire l’objet d’une 

rotation ont été sélectionnées au hasard parmi les répétitions figurant 

dans l’enquête depuis 1977. 
 

Il convient de noter ici que, puisque ce sont des répétitions entières 

qui font l’objet d’une rotation, un SD pourrait faire l’objet d’une 

rotation dans une ancienne répétition, puis d’une rotation dans une 

nouvelle répétition. Toutefois, si cela se produit, un segment différent 

est sélectionné au deuxième degré de la sélection, dans la mesure du 

possible. 

 
8 Sommaire 
 

L’EDA sera menée chaque année, comme l’exige la Loi de stabilisation 

concernant le grain de l’Ouest. Jusqu’en 1982 ou 1983, sa conception 

demeurera plus ou moins fixe, des modifications mineures y étant peut-

être apportées chaque année. Toutefois, lorsque les résultats du 

recensement de 1981 seront disponibles, il y aura probablement un 

remaniement complet de l’enquête pour utiliser la source de données la 

plus à jour. 
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Annexe A 
 
Tableau 1 

Répartition de l’échantillon par région 
 

Région 

Nombre de  
fermes 

particulières 

Nombre de 
pâturages 

communautaires 

Échantillon 
agricole 

Échantillon non 
agricole 

Nombre 
total de 
fermes 
prévu Province 

Zone de 
sol SD 

Nombre 
de 

fermes 
prévu SD 

Nombre 
de 

fermes 
prévu 

C.-B. 1 3 - 30 162 2 1 166 
Alb. 1 4 1 80 512 4 3 520 

2 10 1 151 1 012 8 6 1 029 
3 16 13 120 840 8 6 875 
4 7 5 25 185 - - 197 
5 3 5 15 135 - - 143 
6 12 0 98 666 4 3 779 

Total 52 25 489 3 350 24 18 3 445 
Sask. 4 8 71 92 708 4 3 790 

5 5 60 126 895 8 6 966 
6 11 58 122 817 7 5 891 
7 10 25 129 955 5 4 994 

Total 34 214 469 3 375 24 18 3 641 
Man. 8 3 7 84 538 2 1 549 

9 8 9 180 1 332 8 6 1 355 
10 3 8 74 326 4 3 340 

Total 14 24 338 2 196 14 10 2 244 
Total …… 103 263 1 326 9 083 64 47 9 496 

 
Tableau 2 

Fermes particulières, EDA 1979 — Limites de la sélection 

(parmi celles dont les ventes sont supérieures à 100 000 $) 
 

Zone de sol 
dans la région 
ou province 

Nombre total 
de bovins 

 

Nombre 
total de 
porcs 

 

Cultures et 
jachères d’été 

Nombre total de 
poulets 

01/C.-B. 1 606 1 000 13 620 - 

01/Alb. 1 454 1 760 11 595 11 193 
02/Alb. 2 416 2 654 9 963 71 500 
03/Alb. 5 100 2 500 10 231 80 000 
04/Alb. 2 990 1 600 11 860 18 000 
05/Alb. 2 480 1 000 11 210 15 800 
06/Alb. 1 517 1 586 10 900 35 000 
04/Sask. 1 557 4 400 10 383 22 700 
05/Sask. 2 300 5 300 - 42 000 
06/Sask. 1 000 1 022 - 26 320 
07/Sask. 1 060 1 200 11 460 64 000 
08/Man. 980 1 210 7 025 - 
09/Man. 1 350 5 000 7 904 60 000 
10/Man. 1 500 1 400 - 12 000 
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Tableau 3 

Variables utilisées dans la stratification des SD agricoles 
 

Le chiffre entre parenthèses indique le numéro de champ pertinent sur la formule 6 du 
Recensement de l’agriculture de 1971. 

Sept variables, exprimées en pourcentage des ventes totales (227), ont été utilisées 
dans les analyses hiérarchiques des grappes : 

 1. Ventes de blé (207) 
 2. Ventes d’avoine (208) 
 3. Ventes d’autres grains (209) 
 4. Ventes d’autres cultures (210 à 216) 
 5. Ventes de bovins (217) 
 6. Ventes d’autres animaux d’élevage (218 à 222) 
 7. Autres ventes (227 moins la somme des variables 1 à 6 = 223 à 226) 

Les résumés suivants figurent également dans les spécifications des strates : 

 Grains autres que le blé (variables 2 et 3) 
 Grains (variables 1 à 3) 
 Total des cultures (variables 1 à 4) 
 Animaux d’élevage autres que les bovins (variable 6) 
 Total des animaux d’élevage (variables 5 et 6) 
 Autres (variable 7) 

 
Tableau 3.1 

Spécifications du plan de sondage, premier degré, zone de sol 2 — Alberta 
 

Spécifications de la strate Code de 
strate 

Nombre de 
répétition 

Nombre de 
SD par 

répétition 

Taille de 
la 

population 

Taille 
de 

l’échantillon 
Ventes totales % des ventes 

     $ 
SD AGRICOLES 

 1 000 000 Animaux d’élevage 
autres que les bovins 

 30 % 

ou Autres  50 % 

1 2 2 9 4 

Bovins  60 % 2 5 2 17 10 

SD restants 3 4 3 23 12 

< 1 000 000 

et  500 000 
Autres  30 % 4 4 2 23 8 

Bovins < 40 % 5 3 3 20 9 
SD restants 6 7 4 66 28 

< 500 000 

et  25 000 
Bovins  60 % 7 6 3 59 18 

Bovins  30 % 8 9 4 116 36 

SD restants 9 6 4 49 24 

< 25 000 -- 10 2 1 85 2 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 467 151 

SD NON AGRICOLES 
Aucun SD agricole dans la même 
municipalité 

11 2 1 65 2 

Au moins un SD agricole dans la même 
municipalité 
OU 
SD agricole en 1971 

12 6 1 134 6 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 199 8 
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Tableau 3.2 
Spécifications du plan de sondage, deuxième degré, zone de sol 6 — 
Saskatchewan 
 

Spécifications de la strate Code de 
strate 

Nombre de 
répétition 

Nombre de 
SD par 

répétition 

Taille de 
la 

population 

Taille 
de 

l’échantillon 
Ventes totales % des ventes 

     $ 
SD AGRICOLES 

 750 000 Bovins  50 % 1 4 2 15 8 

SD restants 2 4 4 37 16 

< 750 000 

et  400 000 
Bovins  40 % 3 4 3 43 12 

Grains  60 % 4 4 3 33 12 

SD restants 5 6 4 61 24 

< 400 000 

et  20 000 
Bovins  40 % 6 4 3 49 12 

Grains autres 

que le blé  
30 % 

7 5 4 72 20 

SD restants 8 4 4 65 16 

< 20 000    -- 9 2 1 76 2 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 451 122 

SD NON AGRICOLES 
Aucun SD agricole dans la même 
municipalité 

11 2 1 74 2 

Au moins un SD agricole dans la 
même municipalité 
OU 
SD agricole en 1971 

12 5 1 98 5 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 172 7 
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Tableau 3.3 
Spécifications du plan de sondage, premier degré, zone de sol 9 — 
Manitoba 
 

Spécifications de la strate Code de 
strate 

Nombre de 
répétition 

Nombre de 
SD par 

répétition 

Taille de 
la 

population 

Taille 
de 

l’échantillon 
Ventes 
totales 

% des ventes 

     $ 
SD AGRICOLES 

 900 000 Animaux d’élevage 
autres que les 

bovins  35 % 

1 5 2 16 10 

Bovins  35 % 2 4 4 29 16 

SD restants 3 4 3 22 12 

< 900 000 

et  400 000 

Animaux d’élevage 
autres que les 

bovins  25 % OU 

Autres  25 % 

4 7 5 83 35 

Grains  45 % 5 5 5 50 25 

SD restants 6 9 3 69 27 

< 400 000 

et  20 000 

Cultures autres 

que les grains  
40 % 

7 2 2 21 4 

Total des cultures 
< 30 % 

8 3 4 75 12 

SD restants 9 9 4 116 36 

20 000 -- 10 3 1 90 3 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 571 180 

SD NON AGRICOLES 
Aucun SD agricole dans la même 
municipalité 

11 2 1 42 2 

Au moins un SD agricole dans la 
même municipalité 
OU 
SD agricole en 1971 

12 6 1 124 6 

Total ……………………………………………………………………………………………………………………………………… 166 8 
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